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Actualités
Le mot de l’heure : « Os thé riz té »

Os : parce qu’il n’y a plus de gras, plus de chair Thé : pour se réchauffer, dans toute cette morosité Riz : il faut manger! Té : pour l’angle droit des
opinions contraires Les universités et les cégeps, on le sait, sont durement frappés par les mesures d’austérité imposées par le gouvernement :
compressions budgétaires rétroactives et futures de plusieurs millions de dollars (du jamais vu!), qui obligent les administrations à revoir leurs
prévisions budgétaires à la baisse pour tenter d’atteindre l’équilibre, dans la crainte d’un déficit appréhendé. Quels seront les effets de ces coupes dans
les prochains mois? Personne ne le sait encore, mais plusieurs organisations sont inquiètes. Si la manière d’envisager le problème du financement varie
d’une institution à l’autre, la tension, elle, monte un peu partout. « Assez, c’est assez », titre Le Soleil (17 novembre 2014) à propos du cegep de Matane
qui, dans un geste inhabituel, « suspend les cours pendant deux jours afin de protester contre les nouvelles compressions exigées par Québec ». Au
cours des derniers jours, des professeurs de plusieurs cégeps ont manifesté devant les bureaux du ministère de l’Éducation, du Loisir et du Sport dans
un geste de protestation contre les nouvelles coupes qui, selon eux, vont attaquer directement les services aux étudiants et ainsi compromettre leur
réussite. Du côté des universités, l’UQAC (Université du Québec à Chicoutimi) annonçait le 14 novembre dernier que son conseil d’administration avait
adopté un budget déficitaire, lequel aura pour effet de retarder l’embauche de professeurs et d’abolir une vingtaine de cours donnés par des chargés de
cours pendant la session d’hiver  (http://ici.radio-canada.ca/regions/saguenay-lac/2014/11/14/004-uqac-budget-deficit.shtmlhttp://ici.radio-
canada.ca/regions/saguenay-lac/2014/11/14/004-uqac-budget-deficit.shtml).Dans un communiqué récent, la FEUQ (Fédération des étudiants
universitaires du Québec) a déclaré que « la mission des universités est en péril » et que les conséquences de ces coupes se font déjà sentir dans les
services aux étudiants (http://www.feuq.qc.ca : communiqué du 14 novembre). Récemment, la FNEEQ s’est prononcée publiquement contre ces
compressions (voir Info SCCCUL du 11 novembre), de même que la FQPPU (Fédération des professeures et professeurs d’universités), selon laquelle le
gouvernement est en train de préparer une autre crise par cette série de compressions « irréfléchies et irresponsables » (www.fqppu.org : communiqué
du 19 novembre). Quelle est la position de l’Université Laval face à cette nouvelle vague de compressions? Nous savons encore peu de choses sur le plan
d’action qu’adopteront nos administrateurs. Quand serons-nous mis au courant des impacts de ce sous-financement? Anne Beauchemin

Les mesures d’austérité frappent fort sur les négociations du SARE
Qui est le SA2RE ? C’est le Syndicat des auxiliaires administratif, de recherche et d’enseignement de l’Université Laval. Il représente plus de 5 000
membres, dont les stagiaires postdoctoraux nouvellement accrédités en 2013. Le SA2RE est présentement en négociation. La convention des
auxiliaires est en effet arrivée à échéance le 31 aout 2014. Actuellement, deux négociations se déroulent de front à l’Université Laval, l’une pour les
auxiliaires et l’autre pour les post-doctorants. Du côté des post-doctorants, les rencontres entre le comité de négociation et les représentants de
l'Université Laval ont débuté en juillet 2014 et se poursuivent toujours, dans le but d'arriver à une entente qui aboutirait à la création de la première
convention collective de stagiaires postdoctoraux au Québec. Par contre, la situation est tout autre pour les auxiliaires. Tout d’abord, le début de la
négociation a été retardé, à la demande de l’employeur, à la suite des annonces de compressions budgétaires du gouvernement libéral dans le secteur
universitaire. Les négociations ont donc débuté seulement le 31 octobre dernier et allaient bon train jusqu’à maintenant. Cependant, le gouvernement a
annoncé une nouvelle vague de compressions dans les universités, ce qui a amené l’employeur à annuler une fois de plus une série de séances de
négociation prévues à l’horaire. De fait, actuellement, les représentants patronaux n’ont plus de mandat pour négocier avec les auxiliaires et semblent
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dire qu’ils n’ont aucune marge de manœuvre. Pour une deuxième fois, le contexte actuel d’austérité empêche les auxiliaires de négocier. Le SA2RE a
donc décidé de consulter ses membres afin d’obtenir un mandat de grève d’une journée, soit le 26 novembre. En effet, il s’avère important de signifier
au gouvernement que de telles coupes sont inacceptables et de montrer aux dirigeants universitaires qu’il faut vivement les dénoncer puisqu’elles
auront des impacts significatifs, non seulement sur les conditions des auxiliaires, mais sur celles de tous les employés de l’Université Laval, sur les
étudiants et sur l’institution. De plus, la journée du 26 novembre est stratégique puisqu’il s’agit du moment où se déroulent à la fois le Conseil
d’administration et l’assemblée générale de l’Université Laval. L'ensemble des demandes, pour les auxiliaires, s'articule autour de deux grands thèmes.
Premièrement, la parité avec les travailleurs des autres universités du Québec ainsi qu'avec les autres travailleurs de l'Université Laval. Deuxièmement,
un plus grand respect dans les relations avec l'employeur, pour que cesse le paternalisme et que les auxiliaires soient reconnus comme des travailleurs
à part entière sans qui l’université ne pourrait fonctionner adéquatement. Pour ce qui est des post-doctorants, les demandes touchent à tous les aspects
des conditions de travail, puisqu'il s'agira d'une première entente, mais les principaux changements recherchés concernent les avantages sociaux,
comme les congés de maladie, parentaux et autres, ainsi que la reconnaissance de leur contribution essentielle à la mission de recherche et
d'enseignement de l'Université. Pour plus d’infos sur le SA2RE : http://www.infosare.ca Chars-Alexandre Belisle
Président du SA2RE

Prix d’excellence en enseignement de l’Université Laval
Le 10 novembre dernier, l’Université Laval a remis ses prix d’excellence en enseignement. Cette année, le prix Distinction en enseignement pour les
chargés de cours, les responsables de formation pratique et les professeurs de clinique, a honoré la contribution de Jérôme Soucy, chargé de cours au
Département de mathématiques et de statistique (Faculté des sciences et de génie). Dans son allocution, M. Soucy a expliqué qu’il est à l’affut des
besoins du milieu, notamment au regard de l’enseignement des mathématiques aux niveaux primaire et secondaire, qu’il recherche des activités
pertinentes dont ses étudiants se souviendront longtemps et que sa méthode pédagogique emploie souvent l’humour, sous forme de « blagues
mathématiques » qui lui permettent de savoir si les étudiants ont bien compris la matière enseignée. M. Soucy a souligné, par ailleurs, l’excellente
collaboration d’un autre chargé de cours du même département, M. Saïd El Morchid. Toutes nos félicitations à Jérôme Soucy, qui fait honneur, par son
enseignement, à l’ensemble des chargés de cours de l’Université Laval. Pour en savoir plus sur le récipiendaire, Jérôme Soucy. voir l’article du FIL et
le document vidéo bit.ly/14dspcq.http://bit.ly/14dspcq

Distinctions Socrate pour l’excellence en enseignement de la Faculté des sciences de
l’administration

Chaque année, la Faculté des sciences de l’administration remet le prix Socrate aux enseignants qui se sont distingués par la qualité de leur
enseignement. L’objectif des distinctions Socrate est d’ « honorer les enseignants ayant investi des efforts remarquables dans leur enseignement durant
l’année universitaire et les encourager à persévérer dans l’amélioration de la qualité de la formation des étudiants ». L’attribution de ces prix est basée
principalement sur les résultats de l’évaluation sommative de l’enseignement au cours de l’année universitaire. Cette année, plusieurs chargées et
chargés de cours ont été honorés, dont Sébastien Bourque, Julie Côté, Gilles Couture, Stéphane Huard, Isabelle Lassonde de l’École de comptabilité;
Christian Boutet, Patrick Fournier, Jean-François Guimond, Kevin Lee du Département de finance, assurance et immobilier; Claudine Contreras,
Nathalie Cotard, Caroline Houssieaux, Alain Hudon, Marie-France Laliberté, Joanne Miller du Département de management. Toutes nos félicitations à
ces récipiendaires qui témoignent, par ce prix, de l’excellence de la contribution des chargées et chargés de cours à l’enseignement universitaire et à la
formation des étudiants.

À votre agenda
Mercredi 26 novembre 2014 : Manifestation intersyndicale contre les compressions

À la suite de leur dernière rencontre en Table intersyndicale, le 19 novembre, les syndicats de l’Université Laval ont convenu de dénoncer
conjointement les coupes faites dans le milieu de l’éducation en organisant une marche sur le campus le mercredi 26 novembre. Cette marche aura
lieu juste avant la tenue de l’Assemblée générale de l’université, à laquelle une présence nombreuse des chargées et chargés de cours serait
appropriée. Voici les détails de cette manifestation de solidarité : Départ de la marche à 12 h 30 devant la tour des Sciences de l’éducation, avenue
des Sciences humaines, où de la musique sera transmise à partir de 12h; Trajet :
Du point de départ vers le pavillon Alphonse-Desjardins, avenue des Sciences humaines; Virage à gauche sur la rue de l’Université, devant le pavillon
Desjardins;
Virage à gauche sur la rue du Séminaire;
Virage à gauche sur la rue de l’Éducation
Virage à gauche sur l’avenue des Sciences humaines. Retour au point de départ devant la tour des Sciences de l'éducation pour assister aux discours des
représentants syndicaux sur les coupures gouvernementales Fin de la marche prévue vers 13 h 30.

Mercredi 26 novembre à 14 h
Assemblée générale de l’université, salle Hydro-Québec, 2e étage, pavillon Alphonse-Desjardins.
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Mercredi 26 novembre à 19 h
La Chaire publique AÉLIES présente un panel intitulé « Syndicalisme québécois  à la hauteur des défis? » Panélistes invités : Jacques
Létourneau (CSN), Lucie Martineau (SFPQ), Adrien D. Pouliot (Parti conservateur du Québec), Gilles Rancourt (Norton Rose Fulbright), Laurence-Léa
Fontaine (UQAM) : -   Le taux de syndicalisation est très élevé au Québec, comparativement à plusieurs pays dans le monde. En quoi cela rend-il le
monde du travail différent au Québec ? -   La valeur la plus importante défendue par les syndicats au Québec est l’ancienneté et ce sont les jeunes qui
en pâtissent le plus. Partagez-vous ce diagnostic ? Faut-il limiter l’utilisation de l’ancienneté à quelques domaines seulement ? -    Les syndicats
doivent-ils avoir une action socio-politique pour défendre les intérêts de leurs membres ? Pourquoi ? -    Que pensez-vous de la syndicalisation
individuelle, c’est-à-dire que tout travailleur pourrait adhérer à un syndicat quel que soit son milieu de travail, peu importe son employeur ou son
domaine d’emploi? -     Est-ce que les syndicats se sont bien adaptés à la société d’aujourd’hui? Source :
http://www.aelies.ulaval.ca/evenements/58/conference-chaire-publique-syndicalisme

Samedi 29 novembre 2014, 12 h
Manifestation « Refusons l’austérité ». Rassemblement à 12 h au Parc des Champs-de-Bataille (Plaines d’Abraham). Départ : 13 h. Point de ralliement
du SCCCUL : coin avenue du Parc et Grande-Allée

Vendredi 12 décembre, de 15 h à 18 h et plus
Assemblée générale statutaire d’automne (2e partie), ADJ-2326, suivie de la Fête de Noël du SCCCUL  qui se tiendra dans la Salle d’exposition du
pavillon Alphonse-Desjardins (ADJ-2470, 2e étage) le vendredi 12 décembre à partir de 18 h. L’équipe du SCCCUL invite chaleureusement tous les
chargées et chargés de cours à se joindre à cette fête conviviale pour échanger en cette fin de trimestre. Bienvenue à toutes et à tous !

Échos du comité des relations du travail (CRT)
Le 5 décembre : la fête de l’Université

Cette année, le congé prévu pour la fête de l’Université a lieu le vendredi 5 décembre plutôt que le 8 décembre. Nous vous rappelons que la fête de
l’Université est un congé chômé et payé. Elle remplace en effet le congé du mois de mai consacré à la fête des Patriotes.

Reconnaissance des profils d’engagement (PECC)
Ce message s’adresse à celles et ceux qui ont fait une demande de PECC entre le 15 et le 31 octobre dernier. Nous tenons à vous informer du suivi de ces
demandes et des recours dont vous disposez : ·   Au plus tard le 1er décembre, s’il accepte votre demande, le responsable de votre unité doit vous
communiquer par écrit sa décision ; ·   En cas de refus, le responsable convoque le chargé de cours en lui spécifiant pour quels PECC un complément
d’information est nécessaire. Le chargé de cours apporte à cette rencontre tous documents qu’il juge pertinents pour l’examen de sa demande ; ·  Au
plus tard le 1er décembre, ou dix jours ouvrables après la rencontre, le responsable communique par écrit sa décision et en cas de refus, il en expose les
faits ; ·  Si vous n’êtes pas satisfait de la décision du responsable de l’unité, vous pouvez demander que votre dossier soit soumis au comité de
révision selon la procédure prévue au chapitre 25 de notre convention. N’hésitez pas à vous prévaloir de ces dispositions de la convention.
À noter que vous êtes responsable de ce suivi puisque le syndicat n’est pas informé des demandes de PECC qui sont présentées par les chargés de cours
à la direction de leur unité. Pour plus d’information, n’hésitez pas à communiquer avec nous au 418 656-2202 ou par courriel à crt@scccul.ulaval.ca.
Les agents du CRT Enith Ceballos
Suzanne La Vallée
Pierre-Charles Tremblay

Vie syndicale
Assemblée générale statutaire d’automne (14 novembre)

Le 14 novembre a eu lieu la première partie de l’assemblée générale statutaire d’automne, qui était consacrée à la présentation des états financiers du
SCCCUL pour l’année 2013-2014, suivie des questions du comité de surveillance des finances sur ces états financiers et des réponses de la trésorerie.
Ont suivi les présentations de différents bilans : celui du conseil exécutif, du comité de perfectionnement, du comité de retraite et, pour la première
fois, du comité de révision. Une proposition d’appui aux chargées et chargés de cours de l’Université de Sherbrooke, alors en grève générale illimitée
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depuis minuit, a été adoptée par l’assemblée, présidée par Yves Fortin, secrétaire général du Conseil central de Québec Chaudière-Appalaches
(CCQCA). Dans son allocution d’ouverture, le président du SCCCUL, Puma Freytag, s’est attaqué d’emblée au contexte de compressions budgétaires
qui affectent toutes les universités du Québec en signalant que celles-ci commencent déjà à nuire aux chargés de cours pour la session prochaine : cours
annulés, fusions de sections de cours, professeurs qui acceptent de donner plus de cours, autant de situations qui priveront plusieurs collègues des
cours qu’ils auraient normalement donnés pendant la session d’hiver. Que nous réserve l’avenir? Nous sommes tous en droit de nous poser des
questions. Dans cette optique, le président nous a aussi parlé des évènements qui s’organisent (voir agenda) pour manifester contre ces coupes
budgétaires et les effets néfastes qu’elles entraînent sur tous les plans et dans tous les milieux. Il a aussi annoncé la tenue de la seconde réunion de
l’assemblée générale statutaire d’automne, le 12 décembre, qui portera sur le plan d’action du SCCCUL et au cours de laquelle seront présentées les
prévisions budgétaires pour l’année 2014-2015. Les états financiers ont été présentés par M. Maxime Lejeune, représentant la firme comptable Morin,
Desrochers et Beaulieu tandis que M. Rachid Kandry Rody s’est occupé de la partie relative au comité de surveillance des finances. Vincent Mauger et
Guy Dorval, membres du comité paritaire de perfectionnement, ont exposé les résultats des bourses accordés en 2013-2014 pour le perfectionnement
des chargés de cours (bourses de courte et de longue durée) et ont fait état de leur réflexion sur certains changements à apporter dans l’administration
de ce fonds, notamment quant à la répartition des sommes au long de l’année universitaire. Enfin, Jean Fortier, membre du comité de révision, nous a
parlé du rôle impartial de chaque membre dans l’évaluation des dossiers qui lui sont soumis. A été adoptée par l’assemblée une dernière proposition,
laquelle concerne un appui à la campagne de la CSN contre les mesures d’austérité. Enfin, le Conseil syndical a accueilli deux nouveaux délégués élus
lors de cette assemblée : Roberson Édouard (Sociologie) et Louis-Étienne Pigeon (Philosophie). Anne Beauchemin

Le Forum des jeunes du CCQCA-CSN
Le 6 novembre 2014 s’est tenu, pour la première fois, le Forum des jeunes, organisé par le Conseil central de Québec Chaudière-Appalaches (CCQCA).
Ce forum a réuni des membres de plusieurs syndicats affiliés qui ont assisté à une journée de conférences, participé à des ateliers et réfléchi au rôle du
syndicalisme dans la société actuelle. Nous présentons dans ce qui suit quelques faits saillants de cette journée, organisée dans le but de promouvoir le
syndicalisme chez les jeunes travailleurs. Après un accueil chaleureux par le comité des jeunes, puis une présentation des nombreux participants
présents à l’évènement, un premier atelier a permis d’aborder la question des mythes et des préjugés touchant les syndicats. À partir d’expériences
personnelles vécues par ces jeunes travailleurs, les principales critiques à l’égard des syndicats furent examinées afin de voir si elles étaient appuyées
sur des faits ou si elles renvoyaient à des visions stéréotypées. Par la suite, Ann Gingras, présidente du CCQCA, s’est éloignée du marasme associé au
climat politique actuel par la vitalité de sa communication au titre suggestif : « Nos débuts, nos défis et la conjoncture ». Son exposé a fait ressortir que
si l’on a l’impression que les luttes syndicales ne donnent rien à court terme, les efforts des syndicats rapportent beaucoup à long terme. À cet égard, il
est pertinent de se rappeler l’adage de la CSN affirmant qu’il ne peut y avoir de développement économique sans développement social. Deux
conférences présentées par l’Institut de recherche et d’informations socio-économiques (IRIS) ont permis de développer ces réflexions. Philippe
Hurteau, politologue, a abordé la question des mythes antisyndicaux en s’appuyant sur des recherches menées dans le cadre de sa publication récente
intitulée Les syndicats nuisent-ils au Québec?. Un second conférencier, Simon Tremblay-Pépin, chercheur à l’IRIS, a tracé un portrait de « La réalité
des jeunes et du marché du travail » en se basant sur les données des rapports de l’Institut de la statistique du Québec. Il a résumé l’évolution du
marché de l’emploi des jeunes, soit la population des 15 à 29 ans, au Québec entre 1996 et 2012. Fait à noter, si le taux d’activité des jeunes est passé de
40 % à 50 %, le changement le plus marqué est le formidable rattrapage des femmes, dont le taux d’activité depuis 2008 est plus élevé que celui des
hommes. Les jeunes hommes représentent aussi la tranche d’âge ayant le plus recours à l’assurance-emploi (20 %). Par exemple, si les 15 à 19 ans y ont
recours pendant environ huit semaines, pour les jeunes de 15 à 29 ans, c’est environ cinq mois. Il semble que plus on vieillit, plus la période de
prestations s’allonge. Une observation intéressante du conférencier concerne la relation directe et marquée entre le travail et le niveau d’étude
complété. Si seulement 6,7 % des jeunes universitaires font des demandes d’assurance-emploi, 25 % des jeunes sans diplôme y ont recours. Pour ce qui
est des conditions salariales, bien que l’on remarque une augmentation des salaires, celle-ci est en réalité grugée par l’inflation. Mais la nouvelle
encourageante à ce sujet est qu’un plus grand nombre de ces emplois, issus le plus souvent du secteur des services (commerce, hébergement,
restauration) sont désormais syndiqués (40,9 %). Ainsi, les conditions de travail de ce secteur d’emploi s’améliorent. Au cours de cette journée, une
activité de groupe animée par Éric Morin, coordonnateur du Service de syndicalisation CSN à Québec et ancien membre du comité des jeunes, a
cherché à établir « Des fondations solides » dans un atelier au cours duquel est intervenue l’assistance. Les sujets abordés ont été variés : perception du
travail syndical, différences entre égalité et équité, types de documentation et autres moyens utiles à employer pour assurer une base forte dans un
syndicat. Une attention particulière fut apportée aux liens avec notre entourage et la société. Une dernière conférence a été présentée par Jean-Noël
Grenier, professeur en relations industrielles dans notre université. Avec « Pourquoi m’impliquer? », M. Grenier a abordé la question complexe de
l’implication et du militantisme syndical, d’actualité dans le contexte d’austérité économique préconisée par le gouvernement libéral. Au fil de son
exposé, il a identifié trois raisons de s’impliquer. La première concerne l’avancement des conditions de travail et des conditions de vie tandis que les
deux autres sont intimement liées à la démocratie au travail et à l’appropriation des instances syndicales par les membres et pour eux. Sa conclusion à
propos des jeunes travailleurs a souligné un aspect décisif de nos instances démocratiques : ou bien les jeunes prennent la place qui leur revient, ou
bien nous nous dirigeons vers une société où priment l’individualisme, la méfiance envers les autres et la concurrence entre les travailleuses et
travailleurs, car la solidarité n’existe pas sans la militance. Cette journée dynamique et riche en information s’est terminée par un 5 à 7 de l’amitié bien
mérité. La réception plus que positive de ce premier Forum des jeunes du CCQCA est de bon augure et suscite le désir de voir cet évènement se
reproduire régulièrement. Vincent Mauger

Journée nationale des chargées et chargés de cours (22 novembre 2014)
Cette année, la Journée nationale des chargées et chargés de cours s’est tenue pendant le Forum sur les enseignantes et enseignants contractuels.
L’équipe du SCCCUL, en collaboration avec les autres syndicats, avait organisé une exposition d’œuvres d’art et de publications réalisées par des
chargés de cours de différentes universités. L’exposition a eu lieu à Montréal, sur les lieux mêmes du Forum. 
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À lire, à voir, à écouter
IRIS : dix questions et réponses sur les effets du syndicalisme dans le monde actuel

Les syndicats sont souvent mal perçus du public pour diverses raisons. Ils sont vus par plusieurs comme un frein au développement économique et à
l’investissement, et on leur impute une vision intergénérationnelle inéquitable. Dans sa publication récente intitulée Les syndicats nuisent-ils au
Québec ? Comment répondre à dix questions sur les syndicats et l’économie, l’Institut de recherche et d’information socio-économique (IRIS) fait le
point sur les effets concrets de la syndicalisation en s’intéressant au marché de l’emploi au Québec et ailleurs, à la productivité, à l’investissement, à la
croissance économique, au problème intergénérationnel, à l’égalité des chances, etc. Aux dix questions simples qui sont posées on propose des
réponses concises, documentées, étayées de graphiques et de statistiques qui éclairent la contribution du syndicalisme à la société. À lire par tous ceux
et celles qui souhaitent mieux comprendre le rôle du syndicalisme et ses impacts sociaux ou qui le critiquent.

Informez-nous!
Informez-nous de vos activités professionnelles

Lancement d’un livre, publication d’un article, obtention d’un prix, de subventions de recherche, participation à un colloque, à un congrès, organisation
d’une exposition, d’un concert, d’un spectacle, etc. Vous contribuez ainsi à la visibilité et à la reconnaissance des chargés de cours en faisant connaître,
via le site web du syndicat, votre contribution à la vie intellectuelle et artistique.  Pour nous contacter : communications@scccul.ulaval.ca

Comité de rédaction : Anne Beauchemin, Puma Freytag, Suzanne La Vallée.
Révision linguistique : Complément direct Service de révision et Anne Fonteneau

 Anne Beauchemin, vice-présidente aux communications
pour L’Équipe du SCCCUL                                

Rejoignez le SCCCUL sur Facebook !
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